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LA VOIE DE L’INNOCENCE DIVINE DU CHRIST. 

 
 

 
 

Noël 2014 
DI 27  

  
Le 28 décembre 2013. Fête des Saints Innocents. 

 
Notre-Dame : J’attends avec impatience ceux qui, en ce jour de fête de la Sainte 
Famille, répondront à cette grâce et à l’invitation de s’efforcer de vivre comme des 
membres dignes de la Sainte Famille et ceux qui vont renouveler leur Engagement. 
Comme vous consolez le Cœur de Mon Fils Jésus, de saint Joseph et le Mien. 

 
Patricia : Je vois des foules de gens qui s’acheminent sur un beau sentier rempli de lumière 
qui prend son départ dans l’Eglise catholique. La lumière c’est celle du Christ et de la Vérité. 
Je vois Notre-Dame qui se tient à la porte de son Foyer de Nazareth. La porte est ouverte et 
des gens de toutes nations passent par cette porte. 
 

Notre-Dame : Je vous appelle à un style de vie qui vous offre une grande sécurité, 
plein d’amour, de sainteté et d’ordre divin. Le foyer originel de Nazareth de la Sainte 
Famille a toujours été universel. Il est dans l’Eglise afin qu’il puisse se propager à 
travers le monde. Cette intelligence plus profonde du dessein originel de la vie 
chrétienne catholique (universelle) est un don important à cette époque-ci. J’ai des 
millions d’enfants que j’appelle vivement à venir au Nazareth universel. Venez, venez, 
votre Mère céleste fait appel à tous les peuples, Saint Joseph aussi vous appelle. 

 
Patricia : Je vois le Saint Enfant de Bethléem dans la mangeoire, entouré d’une lumière 
surprenante. Il implore ses frères et sœurs partout dans le monde de venir jusqu’à la crèche de 
Son humilité et d’apprendre, auprès de Son Innocence Divine, à vivre en innocence et 
sainteté. Notre-Dame et saint Joseph devaient protéger la vie de Jésus en l’éloignant en toute 
sécurité du danger par la fuite en Egypte. Nous aussi devrons trouver des moyens de protéger 
la vie du Christ dans les différentes circonstances de notre vie. Grâce à l’engagement de vivre 
comme des membres dignes de la Sainte Famille, Jésus, Marie et saint Joseph vont nous aider 
à protéger la vie du Christ en nous et nous garderont en sécurité dans la Sainte Famille. 
 A l’intérieur de la Sainte Famille nous sommes appelés à assumer nos rôles respectifs 
d’homme et de femme conformément à l’ordre Divin et à se laisser enseigner par les membres 
de la Sainte Famille, afin que l’Innocence Divine du Christ se manifeste en nous et dans notre 
vie. 
 
Patricia : A présent, je vois la Sainte Famille dans une splendide lumière et toute joyeuse. 
Notre-Dame dit à chacun d’entre nous : 
 

Notre-Dame : Venez, venez, devenez nazaréen et servez à fond le Noviciat de la 
Sainte Famille à l’intérieur de l’Eglise catholique. Recevez ma Bénédiction +. 
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Saint Joseph : Je vous donne ma Bénédiction +. 

 
Patricia : Notre-Dame soulève l’Enfant Divin afin que le monde entier le voie dans toute Son 
Innocence Divine et Il nous donne Sa Bénédiction +. 
 

Le 5 octobre 2014. 
 

Patricia : Notre-Seigneur a dit que nous devions user pleinement de la Confession si nous 
nous destinions à vivre en innocence… 
 

Jésus : Chaque jour est un monde tout à fait nouveau où il faut cheminer en 
innocence. Oubliez les péchés du passé. 
Prenez la main de mon enfance innocente. Voyez comme votre céleste Maman et saint 
Joseph sont intimes. Confiez-vous à votre Ange gardien. Soyez calmes et sachez que 
Je suis Dieu et que Je peux bien prendre soin de vous. La Sainte Famille dans l’Eglise 
est votre foyer sur la terre. Vous êtes entourés d’amour et de soins. Vous n’avez rien à 
craindre. 

 
Patricia : J’ai vu l’intimité de la Sainte Famille. L’Enfant Divin Jésus, beau dans toute Son 
Innocence, tenait ma main pour me rassurer de l’intimité de Sa présence. Notre-Dame et saint 
Joseph se tenaient tout près de moi, de même mon Ange gardien pour me protéger. Chacun 
peut profiter de cette proximité, et de cette union intime avec Notre-Seigneur, Notre-Dame, 
saint Joseph et notre Ange gardien. 
 

Jésus : Toute la journée, souvenez-vous comme nous vous sommes proches et comme 
nous vous aimons tendrement. 

 
Le 13 mai : Vision intérieure. 

 
Patricia : Quelle merveilleuse vue que celle du Corps vivant et du Sang de Notre-Seigneur 
dans le Saint Sacrement ! L’éclat de la Sainte Hostie, plus brillante que le soleil ; le feu vivant 
du Précieux Sang de Notre-Seigneur dans le Calice. Je vois le feu vivant de l’Amour Divin 
dans Sa souffrance sur la Croix. C’est un grand Mystère ! Et pourtant, comme elle a encore 
plus de chance cette âme fidèle qui ne voit qu’une simple Hostie blanche et tout le reste avec 
les yeux de la Foi ! 
 

Le 29 septembre 2013. Fête des Archanges. 
 
Patricia : Quelqu’un a dit que nous étions en train de prier depuis tellement longtemps pour 
que la Voie de l’Innocence Divine du Christ soit reconnue et que néanmoins nous n’avions 
pas de réponse. Notre-Seigneur m’a montré que nous devions croire avec confiance ce qu’Il 
avait dit dans l’Evangile : « C’est pourquoi Je vous le dis : tout ce que vous demandez en 
priant, croyez que vous l’avez déjà reçu, et cela vous sera accordé. » (Marc : 11 :24). A Sa 
Manière, Dieu a déjà mis en branle une merveilleuse réponse à nos prières. Entre-temps nous 
recevons bien des grâces à cause de notre foi et persévérance. 
 

Jésus : Pour chaque déception vous gagnez mille grâces.  
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Le 24 juillet 2014. 
 

Patricia : A la messe, le prêtre a prié pour les violences en Terre Sainte, qui se déroulaient 
entre Juifs et Palestiniens, pour le peuple souffrant de la guerre en Syrie et en Ukraine et les 
chrétiens persécutés en Afrique et en d’autres lieux. J’ai demandé à Notre-Seigneur ce que 
l’on pourrait faire dans de telles situations. Il m’a répondu : 
 

Jésus : Une conversion à un christianisme BIEN VECU. 
 
Patricia : Telle fut la seule réponse parce que le Christ enseignait à Ses disciples d’aimer 
Dieu et son prochain mais aussi : « Aimez vos ennemis, faites du bien à ceux qui vous 
haïssent. » (Luc : 6 :27). Ceux dont la religion prône et adhère aux Dix Commandements, 
mais qui les transgressent en tuant, volant, en détruisant des vies et des foyers ne sont pas 
sincères envers leur propre religion et ses lois. Notre-Seigneur insista sur  « un christianisme 
bien vécu », parce qu’il y a ceux qui se considèrent Chrétiens ou viennent d’un milieu 
chrétien, transgressent les Commandements et ne suivent pas Jésus dans Son innocence, Son 
humilité et Son Amour. 
 

Le 12 mars 2014. Philosophie de l’Amour Divin. 
 
Patricia : Nous étions en train de nous entretenir de l’amour de Dieu, qu’il est du domaine de 
la métaphysique (au-delà du domaine physique) et dont nous voyons cependant les effets 
partout. Saint Thomas d’Aquin a dit que Dieu est l’être qui subsiste Lui-même (Il est 
purement et absolument) : IPSUM ESSE SUBSISTENS, l’être subsistant. 
 Il est le « Premier moteur non mû ». 
 

Jésus : Je suis « Celui qui aime et qui est mû », mû par l’amour de sauver toute 
l’humanité. L’Amour est le remède (médicament) qui guérit tout. 

 
Le 8 avril 2014. 

 
Patricia : Notre-Seigneur parlait d’une situation injuste et a dit : 
 

Jésus : Ne laissez pas l’amertume aigrir votre cœur et vos paroles. Que le fiel acerbe 
qu’ils m’offrent, à Moi et à vous, se mue en amour à l’égard de ceux-là qui en sont les auteurs 
et dites avec Moi : « Pardonnez-leur car ils ne savent ce qu’ils font. » 
 

Le 30 août 2013. 
 

Patricia : Seigneur, comment pouvons-nous prouver que vous choisissez les enfants mis à 
mort avant la naissance pour témoigner de la Vérité ? 
 

Jésus : Je choisis les faibles et les rends forts en portant témoignage devant Moi.  
Y a-t-il quelqu’un de plus faible et de plus fragile que l’enfant dans le sein maternel 
catalogué pour être massacré ? Je suis un Dieu d’amour, J’aime ces enfants, ils sont à 
Moi, Je suis mort pour eux sur la Croix. Leur sang coule avec le mien. Leur 
témoignage en tant que martyrs envers leur Sauveur, envers la Vérité que JE SUIS, 
envers la vérité enseignée par l’Eglise catholique et la vérité du droit à la vie que Je 
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leur ai conféré, m’est acceptable, m’agrée. Demandez à nouveau aux autorités de 
l’Eglise : « Où se trouvent les enfants mis à mort avant leur naissance, en Enfer ou au 
Purgatoire, ou bien sont-ils au Ciel, lavés dans le Sang de leur Sauveur et lavés 
parfaitement dans leur propre sang innocent ? ». 

 
Patricia : Leur baptême de sang via l’amour de Dieu à leur égard les lave du péché originel. 
Le catéchisme de l’Eglise catholique CCC1266 nous dit : « La Très Sainte Trinité donne au 
baptisé la grâce sanctifiante, la grâce de la justification. » L’Ecriture nous montre que l’enfant 
dans le sein maternel peut recevoir cette grâce (Luc 1 : 28,1 :41-44). Certains ont fait 
remarquer : « Mais est-ce une grâce suffisante ? ». La grâce que Dieu donne est toujours une 
grâce suffisante. Il ne va pas donner aux enfants attaqués dans le sein maternel une grâce 
insuffisante. Il va leur donner la grâce dont ils ont le plus grand besoin avant qu’ils soient mis 
à mort. Cette grâce sera suffisante et une grâce sanctifiante. 
 
Patricia : Notre  Seigneur a montré que l’Eglise catholique nous enseigne de croire en un 
Dieu d’amour, qui manifeste un amour tendre des enfants. Jésus a dit : « Laissez les petits 
enfants venir à moi, ne les empêchez pas ; car c’est à leurs pareils qu’appartient le Royaume 
de Dieu. » (Luc : 18,16). Comment serait-il possible que Dieu rejette des millions d’enfants 
innocents tués dans le sein maternel et qui n’ont aucun vrai péché, quand Jésus nous dit que 
leurs anges se tiennent devant le trône de Dieu ? (Matth.18 :10). Dans quel but leurs anges se 
tiennent devant le trône de Dieu si ce n’est que pour intercéder en leur faveur ? 
 
 Le nom que Notre Seigneur a donné à ces enfants dans l’inspiration de l’Innocence 
Divine c’est  « La Miséricorde règne ». Un théologien nous a dit qu’un nom signifie une 
identité et une mission. Notre Seigneur a montré que ces enfants s’identifient à Lui et à Son 
martyre. Comme Lui ce sont les victimes innocentes des péchés des autres. Notre Seigneur 
veut qu’on les montre participer à Sa mission dans l’Eglise par le témoignage de leur martyre 
devant la Vérité. 
 
 Et, de cette façon, atteindre tous ceux qui se trouvent impliqués dans la mort de ces 
enfants : CCC.1261. Le catéchisme nous dit : « En ce qui concerne les enfants qui sont morts 
sans le baptême, l’Eglise ne peut que les confier à la miséricorde de Dieu, tout comme elle le 
fait dans les rites funèbres à leur intention. » Tout d’abord ces enfants ne sont pas morts sans 
avoir été baptisés. Notre Seigneur a montré que ces enfants ont reçus un Baptême de Sang. 
Même en confiant les enfants à la miséricorde de Dieu, qu’espérons-nous que la miséricorde 
de Dieu fasse pour eux ? Sa miséricorde n’est pas stérile. Que sera très vraisemblablement 
l’action miséricordieuse de Dieu ? La miséricorde de Dieu, comblée de l’amour divin, 
accordera certainement aux enfants la grâce sanctifiante dont ils ont besoin pour entrer au 
Ciel. 
 
 Peut-être vous souvenez-vous que Notre Seigneur a demandé dans cette inspiration : 
« Pourquoi enverrait-Il des millions d’enfants innocents dans l’éternité marqués de la tache du 
péché originel, et dans quel but ? ». Le Christ est venu pour sauver toute l’humanité et a 
remporté sur la Croix cette victoire du salut pour toute l’humanité. Ces enfants ne peuvent pas 
faire partie de ceux qui ont obstinément rejeté l’Amour de Dieu. Tous les petits enfants 
s’orientent vers la source de l’amour et sa subsistance. Un enfant dans le sein maternel sur le 
point d’être tué n’a que l’amour de Dieu vers où se tourner et nous savons que Dieu ne 
repousse pas les petits enfants. L’amour de Dieu n’est pas quelque chose de statique, c’est un 
amour qui sauve et qui s’oriente vers ces millions de petits êtres qu’Il a créés à Sa propre 
image. Dieu est en quête de ces petits bien-aimés. 
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 Un élément très important de l’inspiration de l’Innocence Divine c’est que l’amour de 
Dieu souhaite également atteindre jusqu’à ceux qui se sont trouvés impliqués dans la mort de 
ces enfants, afin de les appeler à Sa miséricorde et Son pardon. Là où l’Etat est responsable du 
massacre des petits enfants comme en Chine, Dieu souhaite, par le témoignage de ces petits, 
atteindre jusqu’à ces gens qui ont imposé la politique de l’enfant unique et aider les mères à 
pardonner aux auteurs de ces méfaits et, en même temps, leur faire savoir, par la 
revendication de l’Eglise catholique que leurs enfants sont des saints martyrs sauvés par le 
Christ. Par sa revendication des enfants mis à mort avant la naissance et le fait de les élever 
sur l’autel, l’Eglise catholique appelle leurs pères et leurs mères, ceux qui ont fait passer des 
lois contre les enfants, les compagnies pharmaceutiques qui fabriquent des drogues abortives 
et les agences médicales impliquées dans ce massacre à se tourner vers la Vérité et les 
enseignements de l’Eglise. En acceptant l’invitation à se repentir et à se réconcilier avec les 
lois de Dieu et de Son Eglise, eux aussi pourront être sauvés et rejoindre un jour leurs enfants 
dans le Ciel. Telle sera la grâce la plus aimante, la plus miséricordieuse et la plus apostolique 
qu’on puisse imaginer car elle parlera dans toutes les langues, si seulement l’Eglise catholique 
consent à exercer son rôle maternel universel et à revendiquer ces enfants comme les siens. 
Les revendiquer comme issus de toutes les nations et de tous âges et les élever sur l’Autel en 
tant que Compagnons Martyrs des premiers Saints Innocents de Bethléem. Ils ont été choisis 
pour être les hérauts de l’Innocence Divine du Christ qui triomphe dans l’innocence crucifiée 
de ceux qui ont causé du tort aux enfants et crucifié l’innocence partout. 
 
 Certains ont dit que l’on ne peut pas fonder une telle démarche de l’Eglise sur la 
révélation privée. Simplement la révélation privée oriente l’Eglise vers une compréhension 
plus intime de la Révélation Divine donnée par Notre Seigneur. Des centaines de références 
ont été données à partir de l’Ecriture Sainte, les documents de l’Eglise, les écrits des Pères de 
l’Eglise, le Catéchisme, la liturgie et de nouveaux concepts donnés par Notre Seigneur. Ces 
éléments constituent une cause solide et montrent aussi ce que le Cardinal Newman dit être 
des éléments du développement d’une doctrine, afin que l’Eglise catholique puisse 
revendiquer ces enfants en faveur du Christ et de Son Eglise. 
 
 En agissant ainsi Elle rendra grâce à Dieu, à l’Eglise et aux enfants en tant que 
nouvelle armée de Saints Innocents, de saints de toutes nations qui intercèderont en faveur du 
monde, afin que l’Innocence Divine du Christ puisse triompher dans l’innocence crucifiée de 
populations innombrables. 
 

Le 4 décembre 1994, durant la Messe. L’ombre et la Réalité. 
 

Patricia : Notre Seigneur attira mon attention sur les ombres projetées sur le mur : le prêtre, 
les cierges, les fleurs et le crucifix, et Il dit : 
 

Jésus : Ne prends pas une ombre pour la réalité. N’accepte pas l’ombre de la Messe, 
de la Prêtrise, de la Foi, de l’Eglise ou de l’ordre parfait chrétien et originel (l’ordre divin des 
choses). Le fondement chrétien parfait doit se fonder sur chacun d’entre vous. « Vous donc, 
vous serez parfaits comme votre Père céleste est parfait. » (Matth 5 :48). Regarde de nouveau 
les ombres sur le mur. Vois comme la réalité est déformée. 
 
Patricia : Les ombres paraissaient plus volumineuses que le prêtre ou les objets sur l’autel. 
 

Jésus : Les ombres peuvent paraître plus grandes que nature. Beaucoup se laissent 
duper par une ombre plus grande que nature. Regarde l’ombre des fleurs. L’ombre des 



 

6 
 

fleurs paraît beaucoup plus grande qu’elles ne sont en réalité : la réalité est déformée. 
Ces fleurs n’ont ni parfum, ni couleur. Vois l’ombre du crucifix. 

 
Patricia : Le Crucifix est plus grand et déformé. La Lumière vient d’un côté de la chapelle, et 
donc les ombres, comme toutes les ombres, sont à la mauvaise place comparativement à 
l’objet réel. 
 

Jésus : Soyez très prudents lorsque vous tentez d’interpréter l’union sacramentelle ! 
Beaucoup vont accepter une ombre déformée du sacerdoce, de la Messe, de la Foi, et 
uniquement une ombre insignifiante de l’Ordre chrétien originel. Cette grâce arrive en 
ce moment dans l’histoire de l’Eglise et du monde pour alerter les gens de la réalité. 
Une grande persécution insidieuse sévit déjà dans l’Eglise et les forces du mal essaient 
de tromper les évêques, les prêtres et les laïcs en leur faisant accepter ce qui n’est que 
l’ombre de la profonde réalité. 
 
 Si ceci est l’Ordre originel établi par Moi et que l’on vous demande pourquoi 
vous avez besoin des messages et de la grâce de l’Innocence Divine, vous devez 
répondre : « Parce que nous voulons la réalité dans toute sa perfection, l’ordre chrétien 
originel et parfait dans toute son originalité, et non pas une ombre insignifiante ou une 
déformation ». 
 
 Même certains pasteurs essaient de gaver les brebis si peu soupçonneuses. 
Résistez à l’ombre de la vraie réalité ! J’avertis mes brebis avant l’heure. J’avertis les 
vrais pasteurs avant l’heure. Faites attention ! N’acceptez pas l’ombre pour la Réalité 
parfaite ! {que le Christ a fondée au commencement et dans l’Eglise} Je Suis le Pain 
de la Vie. Je Suis le Vrai Pasteur. J’ai établi l’authentique Ordre Chrétien Parfait, 
l’ordre de Mon Innocence Divine qui triomphe sur le péché et la mort. Mon Eglise a 
été fondée sur le Rocher de Pierre. « Les portes de l’Enfer ne prévaudront point contre 
Elle », mais les légions diaboliques vont l’assaillir. De faux frères et de faux pasteurs 
essaieront d’égarer le troupeau : résistez et, si nécessaire, au prix de votre vie. Offrez 
votre vie entière pour la Véritable Foi. 
Regardez à nouveau la lumière sur les cierges. 

 
Patricia : Les ombres sur le mur ne montrent que les cierges, et bien que ces cierges soient 
allumés il n’y a aucune ombre de la lumière elle-même. 
 

Jésus : La véritable lumière n’a pas d’ombre. Ainsi en est-il avec Moi. En Moi il n’y a 
pas d’obscurité ni de déformation, pas de modification ni de changement. Je Suis la 
Lumière du monde. Celui qui croit en Moi vivra dans la lumière. Restez sur vos 
gardes. Dans l’Eglise il y aura beaucoup de confusion. 

 
Patricia : Notre-Dame est venue et parle : 
 

Notre-Dame : Assurez-vous que les gens reçoivent ce message ! 
 

Jésus : Un grand souffle de changement se produit et rassemble des forces : C’est le 
souffle du Saint-Esprit, le souffle puissant de la vérité qui emporte toutes les erreurs. 
Tout sera renouvelé et tous ceux qui ont déformé la vérité seront chassés jusqu’au 
moment où Je pourrai dire à Mon Epouse, l’Eglise : « Viens, ma bien-aimée, viens, tu 
es toute belle et tu es sans tache. » (Chant de Salomon 4 :7). 
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Pour que les membres de Mon corps, l’Eglise, soient sans tache, le peuple et les 
pasteurs ont besoin des véritables Sacrements, et non pas simplement d’une ombre. Il 
faut qu’ils entendent Ma voix, la véritable Parole, et non pas la voix de l’erreur. Ils se 
sauveront quand le loup approchera. Le berger le plus dangereux c’est le loup déguisé 
en brebis. Les véritables bergers font rentrer Mes brebis, ils ne les dispersent pas. 
 
Notre-Dame : Continuez, restez fermes. Votre Seigneur est cette Fondation. Ne 
craignez pas ce que l’homme peut faire. Le Seigneur est avec vous. Recevez ma 
Bénédiction + 
 
Jésus : La lumière dans la flamme du cierge elle-même ne projette pas d’ombre parce 
que c’est la lumière. La lumière c’est la lumière, et d’elle-même elle n’a pas d’ombre 
parce que c’est la lumière. Quand la lumière est vive, on voit plus d’ombres. Le péché 
se révèle sous la lumière de la Vérité, et ainsi en est-il avec la lumière du monde. En 
Moi il n’est pas d’obscurité mais Ma lumière et Ma vérité révèlent tout ce qui n’est pas 
de la nature de la vraie lumière. Si vous acceptez l’ombre de la réalité, l’ombre n’a 
aucune forme ni de substance ; l’ombre est déformée. Je vous le répète, l’ombre des 
fleurs n’a aucun parfum ni de couleur. Si vous acceptez l’ombre de la réalité de la 
Présence Réelle, de la Messe ou de la Foi, cela n’aura pas de substance et n’aura pas 
de forme correcte. 
 Le Chant de l’Amour Divin (Un enseignement donné dans le charisme de 
l’Innocence Divine) vous dit que les dons et les fruits du Saint-Esprit sont la couleur et 
le parfum du Chant de l’Amour Divin. Si vous acceptez l’ombre de toute réalité qui 
vient de Dieu, elle manquera de parfum et de couleur et n’aura pas de substance ni de 
forme correcte. L’ombre ne peut pas (vous) sauver (cf. Jacques 1 :16-17). 
 

Le 3 décembre 1988. Fête de saint François Xavier. Visite au Saint Sacrement. 
 
Patricia : Seigneur, j’aime la Sainte Eglise catholique ! Et cependant elle subit beaucoup 
d’épreuves à l’intérieur d’elle-même et de l’extérieur. Maintenant je ne peux pas m’imaginer 
être hors de ses bras ou en dehors de l’intimité de son cœur, le Cœur Eucharistique de Jésus 
qui bat. 
 

Jésus : ça signifie, Mon enfant, que tu M’aimes et que tu aimes ton prochain comme 
toi-même, car Je Suis la Tête de l’Eglise et vous êtes les membres. C’est la façon dont 
vous obéissez au Commandement : « Aimez le Seigneur votre Dieu de tout votre 
cœur, de tout votre esprit et de toute votre âme et votre prochain comme vous-même. » 
 Mon enfant, tu Me demandes comment tu dois servir le Noviciat de la Sainte 
Famille dans des circonstances très difficiles et décourageantes. Ah, Ma bien-aimée, Je 
vais te l’enseigner et Je vais t’attirer, toi et beaucoup d’âmes, à la perfection par ce 
moyen. D’abord donne-Moi ta générosité ! 

 
Patricia : Seigneur, je suis pauvre, donnez-moi VOTRE générosité ! 
 

Jésus : A présent, tu commences à comprendre ! Donne-Moi ta docilité et une 
innocence digne de l’enfant ! 

 
Patricia : Je me sentis embarrassée et les mains vides quand je réalisai combien j’étais 
pauvre. Je dis à Notre Seigneur : 
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Patricia : Seigneur, je suis une mendiante et ne possède rien qui vous soit digne ! Donnez-
moi VOTRE docilité à la Volonté du Père et votre Innocence sacrée et digne d’un enfant ! 
 

Jésus : Ma petite fille, tu Me comprends. Demande encore plus de dons à Mon Cœur 
Eucharistique ! Vois, Je t’ouvre les trésors des Cœurs Eucharistiques de Jésus et de 
Marie. Regarde : ce trésor sera à toi ! Demande et tu recevras ! 

 
Patricia : Je vis les deux Cœurs de Jésus et de Marie au-dessus du tabernacle et ils s’ouvrirent 
comme deux grandes portes. Je vis un immense océan de trésors spirituels et temporels : 
c’était à vous couper le souffle. Que de beauté ! Quelle merveille !. Je vois une jolie scène. 
C’est comme un tapis de lumière qui ouvre une voie directe vers le Ciel, le Ciel sur la terre, 
des dons spirituels et temporels en abondance, mais les dons temporels trouvent d’abord leur 
origine dans le spirituel. Ce sont des dons qu’on ne peut pas vraiment expliquer : ils sont 
enveloppés dans le silence et, de nature spirituelle, ils se trouvent enfouis profondément dans 
le cœur. On dirait que le temporel jaillit du spirituel. Ils sont tellement abondants, ces dons, 
que point n’est besoin d’être gourmand ou possessif. Le meilleur ce sont les trésors spirituels 
comme les vertus et bien d’autres trésors spirituels. Vous sentez votre cœur bondir et rayonner 
de joie. Voilà la manière dont Dieu voulait que le Ciel et la Terre soient renouvelés. Notre 
Seigneur me regarda avec étonnement et ensuite toute l’humanité et, en des mots que je ne 
puis traduite, Il me demanda pourquoi nous avions choisi notre propre voie accablée de 
pauvreté au lieu de celle que j’avais vue devant moi. Quand je pensais à la manière dont 
beaucoup de gens agissent, à la laideur et à la pauvreté de nos soi-disant richesses et actions, à 
notre attitude mesquine et avare dont nous témoignons si souvent en ne voulant pas partager 
ce que Dieu nous a donné, c’est comme si je comparais un quartier minable avec un 
merveilleux paysage d’été. Je dis à Notre Seigneur et à Notre-Dame : 
 
Patricia : Mon Roi, Ma Mère céleste, je demande tout ce que les Cœurs Eucharistiques de 
Jésus et de Marie désirent, pour l’Eglise, pour le monde entier et pour moi-même. 
Une scène merveilleuse se présente de nouveau devant mes yeux- c’est si beau ! Sur le seuil 
figurent les Cœurs Eucharistiques de Jésus et de Marie, tout ce que le cœur et le corps 
pourraient désirer. 
 

Jésus : Vois, Mon enfant, tout ce que Moi et le Cœur de ta Céleste Maman désirons te 
donner ! Pourquoi, oh pourquoi, pauvres âmes méprisez-vous ce trésor et recherchez-
vous l’éclat de cet or artificiel dans la fange, la boue du péché et la honte quand Je 
vous offre un Amour de cette qualité ? Suivez cette petite voie de l’Amour Divin. 

 
Patricia : Et ici je vis que l’appel de saint Jean le Baptiste de préparer la voie du Seigneur 
s’adressait à nous, afin qu’avec l’aide de la grâce de Dieu nous redressions tous les sentiers 
tortueux en nous et dans notre vie, afin d’aplanir les montagnes du péché et du mal et de 
rectifier tous les sentiers jusqu’à ce qu’ils conduisent directement à Dieu et au Ciel. Notre 
Seigneur considéra de très près la manière dont nous transigions avec le monde et son esprit. 
D’abord et avant tout Il considéra notre vocation dans la vie : que nous soyons mère, père, 
enseignant, homme de loi, artiste, employé de bureau, fonctionnaire, etc. Notre Seigneur nous 
regarda avec précision, Il regarda toute l’humanité, et c’était choquant de voir ce que nous 
avions fait des talents qu’Il nous avait donnés. 
 
 Son regard affligé montra à quoi le monde pouvait ressembler et ce qu’il était, en fait. 
Vraiment nous sommes si minables et cette pauvreté c’est nous qui l’avons échafaudée nous-
mêmes. 
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 Ce que je vis à travers les portes des Cœurs Eucharistiques de Jésus et de Marie était 
merveilleux. Dans cette vision je m’aperçus que le travail, les loisirs et la vie de tous les jours 
prendraient une signification tout à fait nouvelle. Peu importe les dons que Dieu avait 
accordés à chaque individu, tous seraient satisfaits. Le travail et les loisirs seraient sacrés et 
toujours exempts du péché et la félicité abonderait. Nous ne serions pas surmenés au 
détriment de la prière et du silence. Le repos serait autant une prière que l’activité. Aucun 
travail ne serait considéré comme ingrat et ceux dotés d’une intelligence supérieure ne 
mépriseraient pas les autres ou ne se gonfleraient pas d’orgueil. Tous récolteraient les dons 
que Dieu leur avait donnés et accompliraient leur tâche pour le bien de l’humanité. 
 
 Toutes choses seraient accomplies pour la gloire de Dieu et le salut des âmes. Une 
sainte innocence de la vie joyeuse et grandissante parcourrait le monde. Les gens 
s’efforceraient de rester honnêtes, bons, saints et innocents. L’Esprit-Saint de l’Innocence 
Divine jaillirait dans leur cœur, leur esprit, leurs actions et leurs intentions, suscitant la joie, le 
bonheur, la paix et l’amour. Si seulement nous ne voulions pas utiliser notre libre arbitre pour 
gâcher ce que Dieu nous offre mais au contraire accepter l’invitation de Dieu à vivre en 
innocence, conformément à l’Evangile et aux enseignements de l’Eglise, quel monde superbe 
nous aurions ! 
 
 
 

Le 30 avril 1988. Fête du Pape Pie v. Le Chant de l’Amour Divin. 
 

Jésus : Mon enfant, suis l’exemple de ta Céleste Maman. Ne résiste pas aux différends 
et aux insultes. J’ai été méprisé, rejeté, méconnu, et ta Maman Céleste tout autant. 

 
Jésus : Comment peux-tu défendre Ma cause ? Qui voudra t’écouter ? Qui va te 
comprendre, petit oiseau ? (Notre Seigneur donne ce nom à l’âme) Tu fais davantage 
pour Moi par le silence et en étant docile, en assumant toute sorte d’insultes et de 
méprises qu’en essayant de défendre Ma cause. Je Suis Ma propre défense et Je Suis la 
vôtre aussi. 

 
Patricia : Je crains de négliger ce que Vous nous avez demandé, Seigneur. Je me sens si 
inutile. Je ne pense pas être à même de changer. J’apprends avec une telle lenteur et la plupart 
des actes me paraissent impossibles et hors de mes possibilités. 
 

Jésus : Est-ce que tu désires être ce que Moi Je veux que tu sois ? 
 
Patricia : De tout mon cœur, Seigneur, mais cela paraît impossible. 
 

Jésus : Est-ce que Mon petit oiseau a cessé de croire en l’impossible ? 
 
Patricia : Non, Seigneur, rien n’est impossible pour Vous. 
 

Jésus : Alors laisse-Moi choisir le temps et le lieu pour te délivrer de ton impuissance. 
 
Patricia : Seigneur, je Vous aime, mais je crains tellement de Vous le dire parce que cela 
paraît si faux quand tout ce que je fais semble prouver le contraire. 
 



 

10 
 

Jésus : Il suffit de désirer M’aimer et de demander que ce désir augmente. Je sais qu’il 
te tarde de Me prouver ton amour, mais l’orgueil peut se glisser insidieusement dans 
cet élan. (Patricia : Nous devrons coopérer avec la grâce dans l’humilité afin de 
progresser dans la vertu.) 

 
Patricia : Comment puis-je montrer que je Vous aime, Seigneur ? 
 

Jésus : En supportant la faiblesse, les insultes, l’impuissance, l’opposition, le rejet et 
ton néant. En fuyant patiemment la considération, les faux-semblants, les honneurs et, 
bien au contraire, en embrassant l’humilité. 
Regarde l’exemple de Ma vie cachée d’humilité dans le Sacrement de Ma Présence 
réelle. Je suis tout à fait caché mais avec la Foi les yeux de l’âme peuvent Me voir. 
Courage, petit oiseau ! Sois douce et diplomate dans ton discours. Ne crains pas de 
dire la vérité, mais perçois l’opportunité de tes paroles lorsque tu corrigeras les erreurs 
d’autrui. Je dois percevoir ta capacité à accepter quand il me faut révéler la vérité de 
tes manquements. 
Mon enfant, tu dois constamment outrepasser l’extérieur des choses pour découvrir les 
qualités sous-jacentes. 
 
 

 
Le 9 avril 1988. 

 
Notre-Dame : Mon enfant, notre amour à votre égard est si tendre et miséricordieux. 
N’oublie pas que tu es l’instrument et que nous sommes le moyen et la force. Pense à 
la bêche entre les mains du jardinier : par elle-même elle est tout-à-fait inutile, mais 
entre les mains du jardinier comme elle se révèle pratique et utile ! Année après année 
tu dois ressembler à cela, et t’en contenter. Tu dois être l’instrument entre les mains du 
Ciel. Entre nos mains tu ne seras pas à l’abandon. Un jardinier reste très attaché à ses 
outils préférés, c’est-à-dire ceux qu’il manie avec aisance entre ses mains. 
 

Patricia : Notre-Dame souriait chaleureusement et elle s’amusait aimablement de m’avoir 
comparée à une bêche. Et pourtant, il s’agissait d’une comparaison sérieuse. Le Cœur de 
Notre-Dame témoignait de tant de chaleur ! A ses yeux, nous sommes bien plus qu’une 
simple bêche, mais elle veut que nous demeurions passifs, dociles et utiles comme une bêche 
entre les mains du jardinier suprême. 
 
 Comme la Mère de Dieu est belle et miséricordieuse, exquisément remplie de grâce, 
douce, calme et aimante ! L’Enfant Jésus, si royal et noble, se laisse cependant approcher et 
est si aimable. Saint Joseph se montre très protecteur. Comme on se sent en sécurité en leur 
compagnie ! 

 
Notre-Dame : Mon enfant, tu nous vois maintenant et tu es contente, mais lorsque tu 
ne nous vois pas de cette façon, ce n’est pas parce que nous sommes très éloignés. 
C’est parce que nous désirons que vous grandissiez dans la grâce et que vous vous 
affermissiez dans la Foi. 
 

Patricia : Ma Mère, même lorsque vous me parlez d’échapper à mon regard, je sens la peur 
qui envahit mon cœur. Cela veut-il dire que je n’ai pas la foi, Mère ? 
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Notre-Dame : Ma fille, ça veut dire que tu es encore petite : tu n’as rien à craindre. En 
tant que votre Mère, il m’incombe de voir que vous grandissiez dans la foi, l’espérance 
et la charité. Aie davantage confiance en Moi. Je sais que vous ne me connaissez que 
depuis peu de temps, que vous ne connaissez  votre Céleste Maman que depuis peu, 
mais tu dois avoir confiance en Moi. Quand tu as peur, prends ma main et la main de 
l’Enfant Divin. Je te promets que la Sainte Famille ne te laissera pas poursuivre ton 
chemin dans la détresse. 

 
 

Le 19 avril 1988. La Maison de Bethléem. Prière à l’heure de midi et Rosaire. 
 

Jésus : Je souhaite créer un nouveau peuple avec un cœur nouveau : ils ne se 
considèreront plus comme issus de familles séparées, mais comme les membres 
authentiques de la Sainte et Unique Famille de Dieu. Voici votre Mère (Notre-Dame). 
Voici votre Protecteur (saint Joseph). Je Suis votre exemple ! 

 
Patricia : Une famille de Dieu à l’intérieur de la Sainte Famille elle-même : tous apprennent 
le Noviciat de la Sainte Famille. Je vois Notre-Dame : Elle paraît belle, heureuse et rayonne 
d’un amour maternel. Elle a touché son cœur et salué en inclinant légèrement la tête. 
 

Notre-Dame : Soyez en paix ! Ne craignez pas de paraître ridicule en public, d’être 
méprisé ou insulté ! Regardez ce que mon Divin Fils a dû supporter ! Si vous voulez 
être vraiment mes enfants, les Enfants de l’Innocence Divine, suivez-Le. Il vous 
indique la voie vers la Résurrection. 

 
 

Le 27 février 1990. 
 

Patricia : Mère, comment pouvons-nous devenir innocents dans des situations aussi horribles 
lorsque tout n’est que ténèbres et péché ? 
 

Notre-Dame : Mon enfant, tu dois ressembler à mon petit enfant : Il a supporté la 
paille rugueuse, le froid et le rejet, Il a été abandonné par ceux qu’Il était venu sauver, 
Il a été traqué et traité comme un criminel, même alors qu’Il n’était qu’un tout petit 
bébé. Il n’a pas regardé en direction du mal et ne l’a même pas compris. Il ne l’a pas 
accueilli dans Son petit Cœur innocent. Il n’a pas laissé le mal obscurcir Son esprit ou 
Ses pensées. Il ne s’est jamais plaint de la façon d’être traité. Son innocence était Sa 
seule et unique protection. Il a énoncé la Vérité, Sa Parole elle-même est Vérité et 
accorde la lumière et l’amour au monde. Soyez-Lui semblables : soyez des agneaux 
innocents, menés si nécessaire au massacre par amour de la Volonté du Père et pour 
l’amour des âmes. Pourquoi as-tu peur, mon enfant, pourquoi t’affliger ? Je suis 
proche de toi, aussi près de toi sur ce chemin de Croix que je l’étais de mon Fils. 

 
Patricia : Je ne sais pas continuer, Mère ! 
 

Notre-Dame : Tu le dois, mon enfant, il y a des âmes à sauver ! Ces paroles je les ai 
entendues de mon Fils tandis qu’Il gisait épuisé sur le sol, sur le chemin du Calvaire. 
J’ai entendu ces mots sortir du Cœur de mon Fils et entrer dans mon Cœur : (Jésus) : 
« Mère, Je ne puis pas continuer ! » 
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Notre-Dame : Exactement comme je dois te le dire maintenant, mon enfant : «  Tu  
dois continuer » j’ai dit ces mêmes paroles à mon Fils lors d’une effusion de mon cœur 
en ce jour fatal lorsque tous deux  nous nous sommes inclinés devant la Volonté 
Divine du Père. Nous dûmes mutuellement nous fortifier pour aller jusqu’au Calvaire. 
Vous devez vous fortifier les uns les autres pour le bien de cet Ordre Originel fondé 
par Mon Fils (Dans la Sainte Famille et dans l’Eglise) pour le bien des âmes, et par-
dessus tout conformément à la Volonté de Dieu. Le démon désire exercer son 
influence et guetter étroitement vos manquements et votre faiblesse respectifs. Dieu 
désire vous voir dépasser votre fragilité humaine pour atteindre les grâces que vous 
avez reçues et utiliser vos forces mutuelles. Si souvent votre conduite les uns envers 
les autres afflige et blesse tant d’âmes. Quand cesserez-vous d’accabler Mon Fils par 
votre manière de vous comporter les uns envers les autres et envers ceux qui vous ont 
été confiés ? 
 

 
Le 26 septembre 1990. Le Noviciat de la Sainte Famille. 

 
Patricia : Notre-Dame nous a dit de réciter un Acte de contrition avant de méditer devant le 
Saint Sacrement. Nous pouvons faire suivre ceci par des actes d’amour et d’adoration. 
 

Notre-Dame : Lorsque vous péchez, vous sortez de la Sainte Famille, parce que le 
péché ne peut pas faire partie de la Sainte Famille. Lorsque vous quittez la Sainte 
Famille, vous vous retrouvez sans protection et recevez bien des plaies. Le pécheur se 
blesse lui-même, il blesse ceux qui sont avec lui et il blesse l’Eglise. Evitez toutes les 
occasions de pécher. 
 
 Seuls le silence et l’humilité grandissent dans le silence. Pratiquez le Chant de 
l’Amour Divin. Cela me réjouit beaucoup de vous accompagner dans vos prières. 
Recevez ma Bénédiction. + 

 
Patricia : Notre-Dame a dit que durant la journée nous devions souvent nous rappeler que 
nous vivons avec la Sainte Famille. Elle nous a rappelé de venir vers elle le matin et lui 
demander d’arranger notre journée. Elle a dit que nous devions fréquemment demander à la 
Sainte Famille de nous aider dans chaque tâche, parce que nous sommes des débutants dans le 
Noviciat de la Sainte Famille et avons besoin sans cesse d’une formation. Nous avons besoin, 
comme tous les débutants, d’être confiés aux soins constants de la Maîtresse et du Maître des 
Novices. Notre-Dame et saint Joseph exercent ce rôle afin de nous aider à entretenir et 
protéger la vie du Christ en nous-mêmes et chez les autres. Nous devrions veiller à nous 
trouver en compagnie de bonnes et saintes amitiés qui elles-mêmes désirent mener une vie 
sainte et innocente. 
 

Notre-Dame : Votre communauté c’est la Sainte Famille (à l’intérieur de l’Eglise 
catholique). Si vous quittez cette communauté pour suivre votre voie personnelle, vous 
allez souffrir et, en fin de compte, si cela continue, le novice ou le postulant devra 
quitter la communauté. 

 
Patricia : L’usage des termes « postulant » et « novice », dans un sens spirituel, est à mettre 
en relation avec le Noviciat de la Sainte Famille. 
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Notre-Dame : Si votre vie déborde d’activités, il vous sera impossible de pratiquer la 
récollection. Vous devez mettre en pratique la beauté du moment présent et avoir 
conscience de la présence de Dieu à tout instant. Vous ne devez pas vous décourager 
par la correction mais prendre l’enseignement au sérieux. 

 
Patricia : Nous devons toujours faire notre possible et veiller à ce que notre foyer soit bien 
entretenu. Il en sera de même avec les Maisons de Bethléem et de Nazareth , exactement 
comme Notre-Dame, saint Joseph et Notre Seigneur entretenaient leur foyer, de sorte que 
notre vie en serait bien ordonnée, innocente et sainte. 
 
 

Le 11 août 1988. 
 

Notre-Dame parle aux prêtres et encourage des jeunes gens à se faire prêtre. 
 

Notre-Dame : Venez, venez, mes prêtres, je vous en supplie, venez ! Mes pauvres 
enfants crucifiés et souffrants ont besoin de vous et de votre vie offerte en victimes 
d’amour. Qui m’aidera à recueillir ces pauvres êtres fragiles et délaissés sinon vous ? 
Je ne peux pas vous offrir une vie de facilité mais je peux vous offrir une vie de 
victime d’amour heureuse pour la sanctification du monde et de vos propres âmes ! 
 
 Je suis venue apporter la résurrection de l’Innocence divine par l’Innocence 
Divine de Mon Fils. Le temps presse tellement, aidez-moi ! Aidez votre Céleste 
Maman ! Offrez-vous comme ouvriers dans les vignes de Dieu. Est-ce que vous 
réalisez, vous mes prêtres, la douleur qu’endure mon Cœur quand en qualité de votre 
Mère, je vous vois mépriser cet appel de la grâce en votre faveur, vous qui avez été 
choisis ? Vous êtes choisis parmi le peuple pour être les Princes du peuple. 
 
 J’en appelle au cœur des jeunes gens afin qu’ils répondent aux douces avances 
de Dieu envers leur âme de Le servir comme prêtres. Les prêtres de l’Innocence 
Divine de Mon Fils seront semblables à des étoiles ! (des exemples éclatants de 
sainteté). Mes Fils, tous les trésors des Cœurs de Jésus et Marie vous appartiennent ! 
Venez, apprenez la discipline souple et la voie de la sainte innocence. Ensuite aidez-
moi à recueillir les petits et les délaissés. Gardez-les avec soin, gentillesse et amour. 
Regardez ceux-ci, ceux qui sont blessés, ils sont si abandonnés et personne ne veut les 
aider. Je vous en supplie, Je me fais petite devant vous. Croyez-moi ! Aidez-moi ! Je 
suis désemparée sans mes prêtres. Je veux des prêtres au cœur plein de compassion et 
brûlant d’amour, qui mènent des vies exemplaires capables d’inspirer les enfants de 
Dieu. Quelle joie sera la vôtre, la joie comblera votre ministère ! Quelle force a été 
confiée dans les mains des prêtres ! 

 
Patricia : Notre-Dame m’a demandé d’observer soigneusement la scène qu’Elle m’offrait. 
J’ai vu qu’une Messe était célébrée par beaucoup de prêtres : certains je les connaissais, 
d’autres pas. Je les vois élever la Sainte Hostie et ensuite le Calice. Ils sont splendides à un 
point que je ne peux décrire. On dirait qu’ils maintiennent le monde ensemble. Des feux 
éclatants émanent du Saint Sacrement et des prêtres : la puissance dont Dieu les a investis est 
si grande et si magnifique ! Je vois que des prêtres et des évêques administrent les autres 
sacrements et les lumières éclatantes s’étendent au peuple tout entier qui emporte avec lui la 
Lumière vivante du Christ. 
 



 

14 
 

Le 21 septembre 2012. 
 

Patricia : En lisant un livre consacré à l’un de nos saints patrons, sainte Gertrude, j’ai prié 
afin qu’elle veuille bien éclairer mon esprit et mon cœur. 
 

Sainte Gertrude : Tu as quelqu’un infiniment plus grand que moi pour éclairer ton 
esprit et ton cœur, écoute-Le. 

 
Patricia : Alors veux-tu intercéder pour moi en faveur de tous ceux qui liront ces messages 
afin que nous puissions écouter plus attentivement les instructions de Notre Seigneur et nous 
obtenir la grâce de les exécuter avec plus de zèle, sans crainte et avec amour et tendresse ? 
 

Sainte Gertrude : (s’adressant à chacun) : Ca je le ferai sûrement. Ne ressassez pas 
vos fautes avec excès, Sa Majesté souhaite vous soulager de leur fardeau. Regardez Sa 
perfection, émerveillez-vous de Sa miséricorde, de Son amour et de Sa compassion et 
rendez-Lui gloire. Etendez Sa miséricorde, Son amour et Sa compassion aux autres en 
étant miséricordieux, aimants et compatissants envers vous-mêmes aussi. 

 
Patricia : Gertrude bien-aimée, je désire aller tout droit au Ciel quand je mourrai ; de sorte 
que je puisse rendre grâce à Dieu le Père, au Saint-Esprit et à Notre Seigneur pour sauver 
toute l’humanité. 
 

Sainte Gertrude : C’est la plus grande joie des saints. 
 
Patricia : Merci, Seigneur, pour la grâce et les dons de la Foi. Augmentez la Foi en moi 
jusqu’à la perfection. 
 

Jésus : Ah, Mon Amour, pourquoi attendre au Purgatoire quand vous pouvez 
demander d’obtenir une purification instantanée lors de votre jugement particulier. 

 
Patricia : Seigneur, je vous Le demande, maintenant même, par chaque battement de mon 
cœur pour la Gloire de la Très Sainte Trinité. 
 
 

Le 17 juillet 1988. 
 

Notre-Dame : Tel est le désir des Cœurs Eucharistiques d’attirer les familles à vivre 
dans la paix et la sainteté de la Sainte Famille où vous pourrez apprendre le Noviciat 
de la Sainte Famille. Comment peux-tu, mon enfant, résoudre tous ces maux et ces 
problèmes ? Ce n’est qu’en venant fréquenter calmement la Sainte Famille et en 
restant en paix ici chez nous que vous mènerez une vie qui attirera les autres par votre 
exemple. 

Le démon va s’efforcer de vous inciter à renoncer, faisant en sorte que votre 
nature humaine ressentira du dégoût et reculera à l’idée de suivre cet enseignement 
que Dieu a conçu pour votre âme. Quand cela arrivera, venez à moi et dites-moi 
« Mère, je ne peux pas supporter ceci ni affronter cette situation ». 

Alors je vous accompagnerai, saint Joseph vous protègera et l’Enfant Divin 
vous fera la grâce de sa présence joyeuse et heureuse. Mon enfant, en tant que famille 
nous eûmes aussi à supporter la honte et l’injustice. Prenez courage ! 
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Patricia : Mère, vous avez été toute innocence ; nous ne sommes pas innocents. Demandez à 
Notre Seigneur de se souvenir de nous maintenant qu’Il est entré dans Son Royaume. 
 

Notre-Dame : Je veux vous instruire de plus en plus dans le Noviciat de la Sainte 
Famille. Offrez-moi votre faiblesse dans la Sainte Famille. Les âmes demeureront 
invincibles contre toutes les attaques des forces du mal. Mon enfant, quelle défense as-
tu toute seule ? Je ne dis pas que vous ne passerez pas par des souffrances, mais la 
force du Christ triomphant et ressuscité vous défendra et deviendra votre victoire. 
Aucune tempête ni aucun mal ne peut ébranler votre Foi, ni vous conduire à désespérer 
ou détruire votre vie spirituelle. Recevez Ma Bénédiction + 

 
 

Le 30 septembre 1988. Notre-Dame parle de la vocation à la prêtrise. 
 

Patricia : Notre-Dame toucha son cœur, inclina la tête en saluant et dit : 
 

Notre-Dame : Je vous accueille tous ici ! 
 
Patricia : Notre-Dame parle de son souci du peuple de Dieu à cause de la pénurie de prêtres. 
 

Notre-Dame : Je vous parle du fond du cœur et en appelle aux âmes de réfléchir aux 
conséquences désastreuses d’avoir si peu de prêtres. Où sont les âmes généreuses ? 
Pensez à un monde qui se retrouverait privé de la présence glorieuse du Dieu vivant 
parmi vous dans les Tabernacles de l’Eglise catholique. Là Il vous accompagne en 
Corps, Sang, Âme et Divinité. 
(Seul un Prêtre catholique validement ordonné peut consacrer le pain et le vin pour 
devenir Présence réelle dans le Saint Sacrement.) 

 
Notre-Dame : J’en appelle aux âmes élues afin qu’elles répondent avec beaucoup 
d’amour et de courage au cri de Mon Fils : « Paissez Mes brebis, paissez Mes 
agneaux ! » Qui va les aider si de braves âmes ne veulent pas répondre à la plus noble 
de toutes les vocations : le Saint Sacerdoce. Vous êtes les Princes du peuple ! 
 

Je vous accueille tous ici. S’il vous plaît, propagez ce message de miséricorde 
et d’amour. Aidez-Moi. Je suis désemparée et compte sur vous. Qui voudra prendre 
soin de mes pauvres délaissés, qui sont incapables de fuir la prison de leur péché ? Qui 
leur procurera les Sacrements si Moi, la Reine des prêtres, je n’ai pas les âmes 
généreuses qui consentiront à suivre leur Seigneur et votre Céleste Maman, qui 
voudront rechercher les brebis égarées, panser leurs blessures, consoler les cœurs 
brisés, réconforter les affligés et nourrir le troupeau avec le Pain de Vie ? Avez-vous 
vu un peuple privé de ses Sacrements ? Si vous le voyiez du haut du Ciel, vous verriez 
qu’il est pour ainsi dire sans vie ! 

 
Patricia : Parlant au peuple, Notre-Dame dit : 
 

Notre-Dame : Vous êtes investis de la grande dignité d’être appelés les enfants de 
Dieu, les temples du Saint-Esprit. Venez, mes enfants, entrez dans ce nouvel âge de 
l’innocence ! 
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(C’est l’Innocence Divine du Christ qui nous est procurée par les Sacrements de 
l’Eglise catholique en suivant le Christ dans l’Evangile, afin que l’Innocence Divine 
du Christ triomphe dans notre vie.) 

 
 

Le 6 novembre 1988. A l’église de Saint Raphaël. La Bénédiction. 
 

Jésus : Aucune autre vocation ne requiert de formation plus attentive que celle 
dispensée dans le Noviciat de la Sainte Famille. Hélas, elle manque dans l’Eglise : 
l’Eglise néglige cette formation vitale pour le Peuple de Dieu. La Société tout entière a 
besoin d’une formation correcte : les familles ont besoin d’être instruites (les mères, 
les pères et les enfants) dans leur vie chrétienne et morale. La vie morale de tout un 
pays, et sa force également, dépend d’une formation correcte de l’unité familiale. 
 
 Que la formation des familles de l’Innocence Divine soit toute en profondeur et 
que celle des enfants soit de la meilleure qualité ! Vous ne souffririez pas qu’un 
ingénieur construise un pont sans avoir été formé, et pourtant vous tolérez que des 
millions d’hommes et de femmes contractent le mariage sans aucune formation et 
engendrent des enfants dans un monde qui laisse passer les erreurs et les péchés 
causant beaucoup de souffrances aux pauvres âmes. Comment l’Eglise peut-elle 
s’attendre à une société juste et sainte dans de telles circonstances ? 

 
 

Le 20 novembre 1988. Fête du Christ Roi. 
 

Notre-Dame : Mes enfants, quelle joie cela me procure de voir que des mères 
catholiques se rassemblent pour réciter le Rosaire avec votre Céleste Maman ! Les 
familles chrétiennes sont en grave danger. Les familles partout dans le monde, 
catholiques et non catholiques, sont mon véritable sujet d’inquiétude. Je suis une mère 
comme vous, et je partage avec vous bien des blessures cachées dans vos familles. 
Quand vous souffrez, mon cœur partage votre douleur et il me tarde de vous consoler 
et de voir l’Innocence Divine de mon jeune Enfant se réjouir et triompher dans votre 
vie et votre corps. Votre corps c’est le temple du Saint-Esprit. Mes enfants, laissez-
moi donner naissance à mon Divin Fils en chacun de vous. Etudiez le Noviciat de la 
Sainte Famille et l’Esprit de la Voie de l’Innocence Divine. Je suis venue pour 
apporter beaucoup d’espérance à mes pauvres enfants en souffrance ! 
 
 Les mères sont la clef de mon plan. Je suis Mère et nous nous comprenons 
respectivement. Tout comme vous chérissez vos enfants, moi aussi je chéris tous mes 
enfants, et tout comme vous souhaitez voir vos enfants grandir heureux et en bonne 
santé, forts dans la Foi et l’amour de Dieu, moi aussi je partage ce désir avec vous et je 
suis impatiente de voir mes enfants croître en sainte et divine innocence. Il faut 
enseigner partout le Noviciat de la Famille. Vous êtes les apôtres du nouvel âge de 
l’Innocence Divine sainte et christique. En tant que mères, vous donnez naissance dans 
vos enfants (par la formation et l’exemple) à l’âge futur de la Sainte Innocence, ou 
bien vous donnez naissance au péché et à la honte. Les mères ont la grave 
responsabilité d’apprendre la Voie de la Sainte Innocence. Les pères sont les gardiens 
de l’âge de la Sainte Innocence dans leurs enfants, ou bien ils peuvent détruire ce 
grand don. Tous auront des comptes à rendre. 
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Je vous accueille de nouveau avec beaucoup de joie et je place les espoirs de Mon 
Cœur Immaculé en vous en tant que mères des futurs Enfants de Dieu. Ne me décevez 
surtout pas ! 

 
 
Ce qui suit est une citation tirée des Révélations de sainte Gertrude, l’une de nos saints 

patrons. 
 

Notre Seigneur dit à sainte Gertrude :  
 
« Gertrude, toutes tes actions ont un charme inexprimable à mes yeux » Confuse d’entendre 
pareil langage, la Sainte s’exclama : « Seigneur, comment ceci peut-il être vrai de la part 
d’une pécheresse aussi ignoble ? » Notre Seigneur répondit : « Si tu avais dans les mains un 
objet quelconque auquel tu aurais le pouvoir de (lui) communiquer une beauté parfaite, ne 
consentirais-tu pas à le faire ? Et donc, par l’offrande constante de tes actions à ma Personne, 
elles sont, pour ainsi dire, constamment dans Mes mains et, ayant à la fois la volonté et le 
pouvoir de les rendre parfaites, j’éprouve de la joie à agir de la sorte et à les purifier et à les 
embellir avec Ma grâce jusqu’à ce qu’elles acquièrent à Mes yeux une beauté incomparable. » 
 
Sainte Gertrude comprit que tout ce qui est offert à Dieu par les mains de Son Divin Fils 
apparaît coloré par Ses mérites et plaît infiniment à Ses yeux. 

 
 

Sainte Gertrude : Par conséquent, le test de la pureté de notre intention, c’est 
l’attention avec laquelle nous faisons chaque action aussi bien que nous le pouvons. Faites 
bien toutes choses, parce que toutes choses sont faites pour Dieu. Une action posée 
obstinément avec négligence ne sera pas sanctifiée.  

 
 
 

-------------------------------------------------------------------- 
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